
le «h ier d* rtdjtJWBt « t u » d» revendications 

Sii«»i»jlwi des heurts supplémentat. 
teln que .a grève se déclenchera dlcl 
peu. les cartonnlers. reclamant de mell 
leurs salaires, mais jusqu'ici tout te 
monde est au travail. 

Dans l'arrondissement 
«t la pays miaier 

Le mouvement de grève gagne tes mi
nes. Tous les ouvriers de la surface des 
mines de Douchy font la c grève sur le 
tas » et occupent le carreau. 

Les mineurs de la fosse ag»*>Mr à Fe-
nain ont été obligés d'abandonner leur 
travail, par suite de la grève des lavoirs 
d Escaudaln, où la houille extraite par 
eux était acheminée. 1.480 mineurs sont 
ainsi dans l'Inactivité. 

On signale également qu'à Somain, les 
300 ouvriers de l'usine d'anthracite se 
sont mis en grève ainsi que les 650 ou
vriers de l'usine à briquettes. 

Aux mines de l'Escarpelle, la situation 
se tend et les ouvriers tiendront diman
che une réunion A Dongnies. 

Rappelons par ailleurs que les syndi
cats des mineurs du Nord. d'Anzin et du 
Pas-de-Calais tiendront aujourd'hui a 
1 h. 30, un congrès À la Bourse du Tra
vail. 

Aux usines des Tréfilerles. à la porte 
d'Ocré, les 350 ouvriers se sont mis en 
grève. • 

Enfin, aux Verreries d'Aniche, les 
500 ouvriers ont cessé le travail. 

Les directeur» des usines 
à la Sous-préfecture 

A 20 h., les directeurs des principaux i 
_ établissements industriels se sont rendus 

été décidée aux usines Beghln. mais la a la sous-préfecture s'entretenir avec M. 
nouvelle était prématurée. Il est cer- Daugy. 

Beconnalsance du droit syndical et des 
délégué» des employés (aucune sanction 
pour faits de grève) ; 

Contrat colteetif garantissant les sa
laires «t conditions de travail ; 

A travail égal, salaire égal : 
Taux d'embauché du tarif syndical • 
Augmentation trimestrielle progressi

ve des jeunes Jusqu'au taux de base 
Paiement au mois, des l'entrée, pour 

tous tes employés (hommes et femmes) : 
Augmentation des appointements de 

25 % ; 
Semaine de 40 heures sans diminu
teurs professionnels obligatoires pen

dant les heures de travail pour les jeu
nes, 

15 Jours de vacances payées. 

Au son ne l'accordéon 
à l'usine Fourcy de Corbehem 

A Corbehem, à l'usine te constructions 
mécaniques Fourcy. les ouvriers se mi
rent en grève au nombre d'une centaine. 

On n'Imagine point de grève plus pa-
c trique et plus joyeuse, car elle se de-
roule au son de l'accordéon. A midi, tan 
dis que les ouvriers laissaient tranquil-
i ment leur directeur, M. Bonat, se ren

dre à Douai pour déjeuner, une énorme 
bassina de saindoux servait à faire des 
pommas de terre frites qui furent dégus
tées au son de < Tout va très bien. Ma
dame la Marquise ». 

On avait annonce que la grève avait 

au Depot du Chemin de fer des Mines 
de Lens et aux Usines de Wingles 

TOUTES LES FOSSES DES MINES DE LENS 
VONT ÊTRE CONTRAINTES AU CHOMAGE 

LE TRAVAIL N'A PAS REPRIS | D A N S LA REGION PARISIENNE 
le mouvement gréviste s'étend 

à l'alimentation et aux grands magasins 
«••MU • — • — — — ^ — « • > i I i ii i a — a — J* 

DANS LE RESTE DE LA FRANCE, LA 6RÉYE A ÉTÉ DÉCLARÉE DANS DE NOMBREUSES INDUSTRIES 
Ainsi qu'on l'avait supposé après les 

deux dernières entrevues de jeudi soir 
entre les délégations ouvrières et la 
direction des Mines de Lena, le travail 
devait reprendre hier matin au dépôt 
du chemin de fer des Mines de Lens 
ainsi qu'aux ateliers centraux de Win
gles. il n'en fut rien et la grève conti
nua vendredi. 

Lorsque vers 21 h. 30, jeudi, la déléga
tion ouvrière rentra a Wingles, une réu
nion qui dura jusque minuit se tint A 
l'usine délectroiyse qui dépend de l'usi
ne au carbure. 

Les délégués rendirent compte aux 
grévistes des résultats obtenus a la suite 
des différentes entrevues qui eurent lieu 

On nous apprend également que la 
journée d'hier serait payée aux ouvriers-
La Direction a fait savoir qull y aurait 
chômage samedi, et que lundi A l'occa
sion de la ducasse U y aurait le serwice 
du dimanche. 

La question du gaz 
et de l'électricité menacée 

Jusqu'à présent les fours A coke fonc
tionnent, mais si les cheminots ne re
prennent pas le travail, ils ne pourront 
plus être alimentés en charbon et d'au
tre part le coke restera sur place. 

Les fours A coke de Pont-a-Vendln 
fournissent le gaz pour la région de Une, 

DANS LA REGION DE VALENCIENNES 

Mineure e t Métal lurgistes e n grève 
é ta ient hier a u nombre d e v ingt-c inq mi l le 

UNE IMPORTANTE RÉUNION 
DES MAIRES A DENAIN 

UNE INDEMNITE JOURNALIERE 
DES COMMUNES 

POUR LE RAVITAILLEMENT 
DES GREVISTES 

, Une réunion des Maires de la région 
de surveillance ont. en gardant les issues. d e Denaln a eu lieu à la Mairie de cette 
oblige le personnel administratif a se 
journer dans l'usine avec les ouvriers. 

Le mouvement s'est étendu dans les 
mines non seulement d'Aniln, mais de 
Douony et de Thiveneellee, 

Ea parcourant 1a région 
Nous avons hier, comme au cours des l 

jours précédents, effectué une tournée j 
aans les différents centres de l'arrondis- | 
sèment. 

Partout se reproduit le même specta-1 
r'.e. Dans les usines, aux portes obstine-
ment closes - sauf pour le journaliste I s o a "âe«7*"beï» n ret : _ qu7 fonctionna: t^ShSTkTleT^^S'ZrS^i 
enquêteur - les grévistes sont non seu- i n i l ^v* le patronage de la Municipa- ' ? — 
ïement stoiques et patients, mais aussi i h t e d e rjenain et des organisations syn-

Le mouvement de grève a progressé | 
hier dans l'arrondissement de VaJen-1 
étonnas avec une exceptionnelle vigueur. 
Au cours de la journée le nombre des 
grévistes a en elfet doublé et c est ac- ! 
tuellement plus de la moitié de l'effectif 
ouvrier de l'arrondissement qui a déserte 
le travail. 

Dans tous les établissements occupes. | 
le calme a règne. Ça et là. les piquets | 

ville. C'est M. Brunet. maire de Denain, 
qui avait pris l'Initiative d'organiser 
cette réunion. 

Etaient représentées les communes de 
| Hèlesmes. Douchy, Wavrechaln-sous-
I Denain. Bouchain, Rceulx, Lourches, 

Lieu-SuAmand, Noyelles-sur-Selle, Hor-
dain, Marquette-en-Ostrevent, Wasmes-
au-Bac, Waiiers, Bouvignies, Ham-r^n 
Prouvy. Thlant. La Sentinelle, Hérin, 
Hasnon, Homaing, Saint-Vaast-en-Cis, 
Suint-Hilaire, Aubry. Féchaln, Haussy. 

La formation d'un Comité central de 
ravitaillement des grévistes qui aurait 

Un groupe de mineurs ne pouvant te rendre au travail par suite du manque 
de locomtive. 

dans la journée et qui semblaient devoir 
donner satisfaction A tout le monde. 

Seuls les ouvriers de l'usine electro-
lyse se montrèrent non satisfaits en se 
déclarant deshérités dans les avantages 
accordés par la direction. 

Une discussion s'en suivit et les ou
vriers du dépôt ainsi Que des ateliers 
centraux se solidarisèrent avec leurs 
camarades de l'electrolyse. Ils décidèrent 
donc la continuation de la grève et de 
passer la nuit dans les ateliers. 

Un train qui avait été formé pour 
permettre aux ouvriers de regagner leur 
domicile retourna A vide. 

Hier matin, les locomotives restèrent 

A 4 heures du matin une certaine «Vi.n. r^ituti »t rt-im cAlmr impression-1 X • -™r—• .r-.-"-" «»-——>.—«=,..- A , neures au inaim une certaine 
n a n ? L a ^ v e a £ r r l e n c ^ !«eryesçénce régnait * la gare Sainte-nant. La grève a commence sous le signe 
de U bonne humeur. On ne peut dire ce lés Maires des communes représentées. 

Celles-ci ont accepté de payer audit 
pendant que c'est avec le sourire que les , comtTunii indssnAut M u f l i e r . m, rmlners d'ouvriers ont entrepris et qu'Us I ^o™1* «*» indemnité journalier» qui 
continuent cette grève ! Le moment est i 
trop grave, les revendications trop un | 
portantes pour que l'on se lance A la i 
légère dans une aventure aussi sérieuse, j 
Néanmoins ce qu'il laut signaler c'est 
l'esprit de discipline qui anime tous les 
manifestants, et c'est cette discipline 
même, par tous observée, qui leur donne les représentants des communes tou 

pourra varier entre 2.50 et 3.50 par jour 
et par gréviste ravitaillé. 

Une entrevue entre les maires 
et les industriels 

D'autre part, au cours de la réunion. 

ce bon moral cûées par la grève ont été d'accord pour 
» « . . _ i „ ,-,»»* ~..i »> trouvent i demander A M. le Sous-Préfet de Valen-umom toutes les cites ou se trouvent Q ménager une entrevue entre 

des usines, on voit dans les rues lestan- ,a n e ^ ^ a ^ ^ ^ ^ ^ S T i S ^ 
l T M ^ \ * M Î 2 ^ £ t ë Œ ^ F ^ ^ des EtabUssernents^ métal-
JrusSTravîtaUlemeM. lunaoues de Denam , t lai rera-esentant. 

La grève fait l'objet de toutes les con
versations et... les bruits les plus divers 
circulent. 

On sait, et c'est exact, que le mouve
ment atteint presque tous les métallur
gistes de Denain à Blano-Mtoatron et de 
Marly a saint-Amand. 

On sait aussi que le mouvement s'est 
étendu dans la corporation minière, tant 
dans la compagnie d'Anzin que dans cel 
le de Douchy et dans celle de Tniven-
cellea. 

L'exemple est contagieux. 
DéjA l'on a vu les cheminots de la 

Compagnie d'Anzin entrer dans le con
flit Le trafic marchandises est arrête 
sur la ligne de îenain a Anzin et a la 

'.urgiques de Denam et les représentants 
des syndicats ouvriers. 

Font partie d e la délégation des mu
nicipalités : MM. Brunet, maire de De
nain : Burette, premier adjoint au mai
re de Denain ; Macarez. maire dUaul-
chln : Vesseron. maire de Douchy : Ca-
nonne, mure de Marquette : Dupriez. 
maire de Lourches : Robert, maire de 
Rœulx ; Henninot, maire dHordain ; 
Jeannenot. maire dHaveluy ; Guito, 
maire d'Helesmes ; Henri Paul, maire 
de Bouchain. 

A noter que M. Piton, inspecteur du 
Travail, assistait à la réunion des mu
nicipalités de la région de Denain et 
que. A la demande de ces dernières et 
des représentants syndicaux, il a accep
té d'accompagner la délégation qui se 

frontière belge On annonce d'autre part | rendrait A la Sous-Préfecture de Valen-
aue ce matin cessera le service voya 
geurs, affaire jd'imporutnce^et^grave car 

ciennes, si M. Caubert. sous-préfet, par
vient à ménager l'entrevue sollicitée. 

M. Gaubert réussira-t-il dans cette 
tâche si délicate ? On peut l'espérer, 
car il a dtjA en maintes circonstances 
fait preuve d'habile diplomatie. 

Nous avons essayé de connaître son 
opinion. S11 laisse percer un optimisme 
souriant, le sous-préfet de Valenclennes 
fait montre par contre, lorsqu'on lui de-

é le^riouTcr'a int^ui^ Presse d heure mande quelques précisions d'une réserve 
électrique, crairue• >ju» £„ , , „ , ,,„ «„„„ sage et rjrudente. 

| sagit ici d'un service public 
arrêt se réalisera-il ? Mystère. 

Que ne dit-on pas encore ? 
Que la SJ1.R.VA. va stopper, et du fait 

Drivée d'électricité la région valencien 
nolse sera aussi privée de tramways ? 
Ce serait la paralysie complète et redou
table de toute l'activité de la région. 

crainte d'une panne de lumière 
je oui se précise d heure . 

en heure, r»ur effet immédiat de faire | sage et prudente. 
D'après les renseignements que nous 

avons pu recueillir, de port et d'autre. 
les directeurs d'usine auraient posé cer
taines conditions pour que se réalise l'en
trevue. U est bien évident qu'au cours 
d? ces pourparlers que dirigera M. Gau
bert, il ne sera pas question des revendi
cations tombant sous le coup d'une loi 
mais simplement des revendications qui 
rentrent dans le cadre d'une réglemen
tation particulière. 

La grève va-t-elle s'étendre 
aux mariniers 

Nous avons dit que M Ch. Gaubert. 
sous-prefet. que nous avions voulu inter
viewer, laissait percer un sérieux espoir 
de voir bientôt le conflit se résorber. 

La Journée d'aujourd'hui, qui verra 
<Itei £"" ° ° ^ «^Snéet TtTsines m -̂ s*™ d o u t « l'entrevue entre les Indus-

iés qui étaient c stoppées ». u s u } « L m e : | triels et les Maires, nous fixera sur l'évo-

courir les ménagères aux approvisioiine-
ments de bougies, de lampes et de pe-
•role Ain la grève a-t-elle contribue a 
une Uquidation fort inattendue de cer
tains stocks. 

25.000 grévistes 
Re»enons-en aux chiffres qui mieux 

que tout commentaire, expriment la sl-
t U t^feWlf des grévistes, de 12 000 qu'il 
était jeudi soir est passe a 18.000 hier 
matin U était de **•«»,*** *>*£• e t 

« i fin de journée il atteignait 2o 000. 
C'est Plus de la moitié du nombre to

tal des travailleurs de 1 arrondissement 
qui a cessé le travail 

Les usines « stoppées » 

Votel par communes, la liste des usl-

Elisabeth. Les mineurs devant se rendre 
a leur travail ne virent aucun train 
arriver pour les conduire. 

M. Victor Liéval, secrétaire de la Fé
dération Lens-Meurchtn, les harangua 
les invitant A rester calme et leur an
nonçant que les fosses 1. 3. 4 et 7 de 
Meurchin chômeraient pour ce jour. Il 
avait auparavant fait la même déclara
tion aux ouvriers prenant le train A la 
fosse n. 12. 

Une formidable répercussion : 
18.800 grévistes on chômeurs 

Nous faisions prévoir hier la réper
cussion qu'allait avoir sur l'exploitation 
de la concession des Mines de Lens, la 
suspension du travail au dépôt du che
min de fer et aux ateliers centraux. 

Le charbon massée sur les carreaux 
des mines ne pouvant être évacué faute 
de matériel roulant, le chômage fut 
d abord décidé aux fosses 1, 3, 4 et 6 de 
Meurchin. 

Vers 9 h., la direction faisait remon
ter les mineurs des fosses 2. 4, 8, 0, 11 
et. 15 et 16. le charbon remonté bloquant 
complètement les carreaux. 

A la fosse n. 13 sur le territoire d'Hul-
luch les ouvriers n'étaient pas descendu 
et avaient décidé d'occuper le carreau 
du puits avec leur délégué-mineur. 

A la fosse n. 16, les ouvriers prirent 
la même décision. 

A midi on comptait pour la conces
sion des Mines de Lens 18.800 grévistes 
ou chômeurs sur un effectif total de 
22.000. 

Voici les services qui continuent A 
fonctionner : service électrique, maga
sin, bois, construction, équipages, fours 
à coke, électrochlmie, la Centrale élec
trique, comprenant au total 3.210 ou
vriers. 

Le service du chemin de fer fonction
ne partiellement et les trains de voya
geurs sont assurés. 
Nous signalons plus haut que les mineurs 

avalent occupé i la fosse 13. la direction 
a pris la décision de faire remonter les 
chevaux occupés dans le puits. 

Roubaix, Tourcoing : s'il venaient A être 
bloqués toute la population de ces ré
gions se trouverait privée de gaz. 

Il en est de même pour la Centrale 
électrique qui alimente en courant la 
région parisienne A partir de Creil. 

En ce qui concerne Lens, la Société la 
« SalnUQuentinolse > qui prend son cou
rant A la Centrale électrique de Cour-
rières, la question ne se pose pas pour 
l'instant. Cependant si les ouvriers de 
cette concession suivaient le mouvement, 
la Société concessionnaire a la facilité de 
se fournir en courant par la Centrale de 
Saint-Quentin. 

n n'y aurait donc que les cités des mi
nes qui seraient privées d'électricité 

Les fours A coke du fond A Vendin ne 
fournissant plus que 30 % de la produc
tion normale, l'usine des huiles, goudron 
et dérivés de Vendin-le-Vleil qui compte 
180 ouvriers a dû suspendre sa fabrica
tion par suite de manque de gaz. L'usine 
Flnalens, de Douvrin. occupant 600 ou
vriers, a. arrêté à 14 h. pour la même 
raison. 

UNE RÉUNION 
EXTRAORDINAIRE 

DES DÉLÉGUÉS 
DE LA CONCESSION 
DE LENS-MEURCH1N 

UNE RCSOLUTTON DE GREVE 
GENERALE A ETE VOTEE 

Les délégués responsables représentant 
les sections de la Fédération syndicale 
de Lens-Meurchm se sont réunis A 16 h 
A la maison syndicale sous la présidence 
de M. Joseph Damblln. délégué mineur. 
M Victor Liéval. secrétaire de la Fédé
ration, fit appel A la solidarité des ou
vriers des services du jour et du fond. 
M Priem. secrétaire du syndicat des 
mineurs, fit le compte rendu des démar
ches faites la veille A la Direction. 

M. Vasseur apporta son point de vue 
sur la situation créée A Wingles. 

M Priem précisa que le déclenchement 
de la grève a commencé par le service 
de la surface. 

M. Benjamin Rudent mit les mineurs 
en garde contre certaines manœuvres 
qui pourraient nuire A la situation ac
tuelle et proposa aux délégués de faire 
confiance A l'organisation syndicale afin 
d'agir adroitement dans l'Intérêt de tous 

Après plusieurs interventions de MM. 
Jacquin, Liéval et Wéry, M. Priem revint 
sur la question des revendications prin
cipales qui doivent être traitées d'ur
gence. 

MM. Cathelain. Dewintre, Bertrand, 
Liéval et Dubois apportèrent leur point 
de vue sur la grève. Puis M. Rudent don
na lecture d'une résolution pour la grève 
générale qui fut adoptée A l'unanimité. 
La question de l'occupation des puits 
mise aux voix obtint 5 pour 9 sous ré
serve. 

Paris. 5. — La situation de la grève 
est, en cette dixième journée, sensible
ment la même, avec cette seule diffé
rence que la plupart des journaux ne 
paraissant pas. 

Pas de changement A Paris, dans la 
majeure partie des usines et des indus
tries occupées par les chômeurs volon
taires. Les moyens de transports en com
mun : Métro, tramways et autobus fonc 
tlonnent. ainsi que les taxis. 

Aux Halles Centrales, si l'animation 
est moins grande qu'A l'ordinaire, l'acti 
vite y est A peu près normale. 

Les arrivages — A l'exception de quel
ques -uns seulement — se sont effectués 
comme d'habitude ; c'est, qu'en effet, le 
trafic par vole ferrée n'est nullement 
atteint par le mouvement de grève. Aus
si, le ravitaillement de Paris en lait n'a 
nullement souffert. 

D'ailleurs, tous les magasins d'alimen 
tation de détail sont ouverts et présen
tent leur aspect quotidien. 

Les automobilistes ménagent leur es
sence et l'on assiste A cette scène inaccou
tumée de chauffeurs achetant l'essence 
au bidon, chez les droguistes, et faisant 
le plein en dehors des garages, où les 
pompes sont cadenassées. 

Grosse affluence aussi chez les mar
chands de luminaires, en prévision d'une 
grève des électriciens, pourtant très Im
probable, les ménagères font des stocks 
de bougies. 

Pourtant les communiqués des organi
sations syndicales répètent que l'accord 
est complet entre syndicats et ouvriers 
pour assurer, comme cela s'est toujours 
fait pendant les grèves générales, l'ali
mentation de Paris en denrées essentiel
les et le fonctionnement des Services 
publies. 

Partout la grève garde son caractère 
passif. On ne débauche pas les ouvriers 
dans les entreprises où l'accord a été réa
lisé. 

Partout aussi, une absolue discrétion 
du service d'ordre Seules passent des 
rondes d'agents cyclistes. Les gardiens 
de la paix sont consignés dans les pos
tes. Les cars de la police attendent, vi
des, devant les mairies. 

A u Abattoirs de la Villette 
On apprenait, ce matin, que le person

nel des Abattoirs de la Villette faisait la 
grève des bras croisés. On espère que le 
conflit recevra une solution rapide et 
que le travail reprendra bientôt. 

Dans les grands magasins 
Le mouvement a gagné les grands ma

gasins. Un certain mécontentement s'é
tait déjA manifesté, hier, au c Prin
temps ». Les employés, le soir, au lieu de 
s'en aller A l'heure de la fermeture, déci
dèrent d'occuper les rayons comme les 
« métallos > occupent les ateliers, Bs y 
passèrent la nuit et ce matin Ils repri
rent le travail mais pour quelques heures 
seulement. 

Peu après 10 heures, en effet, on des
cendait les rideaux de fer, le personnel 
restant A l'Intérieur. Les délégués sont 
allés trouver la Direction pour réclamer 
une augmentation de salaire. S'ils n'ont 
pas obtenu satisfaction ce soir, ils con
tinueront la grève sur le t a s - avec la 
plus charmante bonne humeur. 

Le mouvement a gagné les Ateliers 
Centraux des Mines de Liévin 

et les Fosses NM1,3 et 4 de cette concession 

U GRÈVE GÉNÉRALE EST DÉCLARÉE POUR CE MATIN 

lution du conflit. UUurgiques et autres, mines exceptées 
• - . i , , irc/-Aiit et Meuse. 4.500 . , 

R ^ I T T " A 7 construction de machines,. Signalons A ce propos que les mari 
« ^ Forées Tê  Denain-Anzin. 130 ; ^ers. en stationnement forcé A Denain 

Etablissement i P»r suite de l'arrêt des industries, se sont 
! réunis en fin de journée pour discuter 

de l'opportunité d'une grève dans leur 
corporation. 

Enfin, voici un dernier fait symptôma-
tlque : A Denain, 350 employés de l'usi
ne Cail après une reunion tenue A la 
Bourse du Travail, sont ailes remettre 
à la direction de l'usine, le cahier de re
vendications du personnel des bureaux. 

Forges de Den 
Emalllerie Japy. 320 
Chalé, M. 

Bouchain. — Couleurs zincique, 430. 
Dsnain. — Forges et Hauts-Four

neaux. 4.000 : Usine Cail. 2.700. 
Fresnes. — Fives-Lille, 70. 
Lourches. — Produits chimiques. 70. 
Marly. — La Rhonelle. 400 : Wagons-

Lits, 424. „ 
Quiévrechaln. — Etablissements Bar

bier. 250. . „ „ _•-. 
Ralsmes. — Franco-Belge. 1.800 ; Scie

rie Bauduin. 60 , Usine Salut et Con-
reur, 200 ; Fonderie Grard, 30. 

Thlant. — Caoutchouterie, 360. 
Trlth. — Metal-Escaut. 400. 
Valenclennes. - Sole artificielle. 350 : 

Société de* Tubes. 268. 
A cette liste 11 convient d'ajouter no

tamment les établissements Venot, A 
Onnaina, avec près de 2.000 ouvriers. Dans I es mines 

Le conflit s'est étendu dans les mines. 
Votel un tableau des services et fosses reuses sans danger pour l'estomac 

en grève dans les Compagnies d'Anzin, | le cœur. Ils coûtent 12.75. Un essai 

U SCIENCE PROGRESSE 
TOUS LES JOURS 

Pourquoi dans les affections rhuma
tismales employer les mêmes remèdes 
vieux de 50 ans : aspirine, colchique, 
salicylate, qui fatiguent lestomac et 
les reins sans apporter un grand soula
gement. 

Les cachets Magwo contiennent un 
nouveau produit chimique d'une très 
grande efficacité qui dissout l'acide ini
que et calme les crises les Dlus doulou-

ne 
Douchy et Thlvsncelles 

Absoen. — Fosse Saint-Mark. 620 : 
Chantiers de l'Ermitage. 45. 

Anzin. — Chantier des mines. 800. 
Bruay. — Fours A coke de Thlers. 900. 
Dsnain. — Fosse Renard. 450 ; Fosse 

Lenclos. 800 : Rivage de Denain. 232 
Douchy. — Fosse Boca. 420. 
Escaudaln. - Lavoir. 453. 
Fresnes. — Fosse Soult, 471. 
Lourehas. — Fosses Schneide. et La 

Navale. 1.500. 
ThlvnealU* — Fosse Bt-Plerre. 830. 
Valanslennss. — Fosse Dutemple. 600. 
WalMrs. — Fosse Aremberg, 1.100 
WavroohaHt. — Fosse Blignière. 500. 

vous ruinera pas et vous, incitera A sui
vre le traitement complet « MAOÉO ». 

Les produits « MAGKO » sont en 
vente pharmacies : Helbecque et Ro-
«ez A Lille : du Trichon et Magron A 
Roubaix : Bartier A Armentières ; Ray-
nal A Anzin ; Walter A Cambrai : Dor-
beau A Le Cateau ; Samsoen A Croix ; 
Lallsse A Denain : Rohart A Douai . 
Joveniaux A Dunkerque . Cazin A Four-
mies : Clerbois A Hautmont ; Dedourge 
•\ Hazebrouck : Decrotx A Loos : Bar-
bry A La Madeleine : Halleboid 6 
Marc : Brachet A Maubeuge ; Naissant 
k Seclin ; Maaclef A Tourcoing : Man
uel A Valenclennes ; Dobritz A Wat-
treloa. 

£e» ouvriers des services centraux de- la fosse N* 1 de LU6VIN, rassemblés 
sur le carreau et écoutant un concert d'accordéons. 

Hier matin, les 200 ouvriers occupés, le but de faire aboutir leurs revendlca-
aux ateliers centraux des Mines de Lie- tions justifiées qui sont dit-Il un mini-
vin, imitèrent le mouvement de leurs mum. U souhaita une réalisation heu-
camarades de Lens et cessèrent le tra- ! reuse et promit l'appui des ouvriers du 
vall. Ils occupèrent les ateliers en atten- i iond II fit appel aux mineurs qui gar
dant qu'une entrevue ait lieu avec la di- ! dent le carreau de la fosse N. 1 d'être 
rection pour faire aboutir leurs revendi
cation 

Les ouvriers du moulinage invitent 
les ouvriers de la fosse N. 1 qui se trouve 
A proximité A se solidariser avec eux et 
occuper le carreau de la fosse. Le même 
mouvement fut suivi par les ouvriers de 
l'après-midi ce qui porte le nombre des 
grévistes A 1.500. 

plus ' 
A la « Samaritaine s. les services de 

vente fonctionnent normalement. Les 
magasins sont ouverts, mais les services 
d'expédition ont arrêté le travail. 

Le c Bazar de l'Hôtel de Ville > a dû 
lui aussi fermer ses portes ce matin, A 
10 h Un drapeau rouge et un drapeau 
tricolore ont été hisses sur le toit des 

Les c Galeries Laf ayette » sont dans 
la même situation que les magasins du 
c Printemps » et tous les monoprix et 
uniprtx de Paris sont également fermés. 

Dans l'alimentation 
Les grands magasins d'alimentation 

son tégalement touchés par la grève. 
C'est ainsi que la maison Luoe a dû fer
mer ses usines et magasins de vente. 
L'un d'eux, celui de Passy, a été occupé 
par le personnel. 

Aux établissement» Damoy. la vente 
fonctionne normalement, mais 11 est A 
prévoir que la grève des usines et entre
pôts gênera le ravitaillement des maga
sina On espère toutefois qu'un accord 
interviendra dans le courant de la 
journée. 

Cet après-midi, A la Bourse du Travail, 
A La Grange aux Belles et avenue Ma 
thurin-Moreau. se sont tenues les réu
nions des employés des cafés, restau
rants et industries hôtelières. Bs ont 
examiné les revendications générales de 
la corporation mais ont tenu A affirmer 

au'ils entendaient rester dans le cadre 
e la légalité, afin que les ouvriers la 

respectant, les patrons la respectent de 
leur côté. 

Ils ont d'autre part affirmé qu'ils res
pecteraient égatemeent les directives gé
nérales données par le gouvernement. 
Ils ont établi un projet de contrat collec
tif, type qui sera soumis dès demain ma
tin A M. Drouant. président de la Cham
bre syndicale des Restaurateurs et Li
monadiers. 

Une nouvelle réunion des cadres syn
dicaux se tiendra, pour examiner la ré
ponse faite A cette demande de contrat 
collectif. 

Les kiosques à journaux fermés 
Paris. S. — La plupart des journaux 

ne paraissant pas ce matin, suivant la 

décision prise hier au Syndicat de ta 
presse, les kiosques sont restés fermés 
aujourd'hui, ce qui a sensiblement modi
fié la physionomie de Parla 

Naturellement, les quelques feuilles 
qui se sont vendues dans la rue se sont 
arrachées et les camelots ont été obliges 
pour contenter tout le monde, de re
nouveler leur stock plusieurs fols en quel
ques heures. 

Conformément A la décision prise nier 
soir par le Syndicat des directeurs de 
journaux, aucun journal du soir n'était 
sorti cet après-midi A 17 heures. 

Cet après-midi s'est tenue A la C. G. T. 
une réunion des journaux du Front po
pulaire afin d'examiner dans quelles 
conditions la parution de ces derniers et 
leur alimentation en papier pourraient 
être assurées. 

Un commnniqné du syndicat 
de la Presse Parisienne 

Le syndicat de la presse parisienne 
nous communique : 
c Les journaux adhérents au syndicat de 
la presse parisienne ont été mis dans 
l'impossibilité matérielle de faire sortir 
des usines d'Imprimerie les exemplaires 
datés du 5 juin et de les mettre en vente. 
Aujourd'hui, les journaux de Paris pour
ront assurer une distribution A Paris et 
dans la région parisienne (Seine et Selne-
et-Olse). Cette distribution sera, d'ail
leurs, très Incomplète. Nous nous excu
sons auprès des lecteurs d'une situation 
très pénible pour eux comme pour nous. 
Nous espérons qu'A brève échéance les 
Journaux de Paris pourront se publier 
dans des conditions normales ». 

DANS U MÉTALLURGIE 
Paris, 5. — Le groupe des industries 

métallurgiques, mécaniques et connexes 
de la Région parisienne communique : 

c La situation ne présente que peu de 
changement ce matin. On signale que 
plusieurs établissements dans lesquels 
des règlements particuliers étaient inter
venus ont vu de nouveau leurs usines oc
cupées. Le personnel des établissements 
sera informé, de façon précise, de l'état 
auquel sont parvenues les conversations 
actuellement suspendues. Les industriels 
ont manifesté, dans une récente réu
nion, tenue hier, leur volonté et leur dé
cision d'entente complète. Il y a lieu de 
se défier des nouvelles fantaisistes qui 
circulent A la faveur des difficultés de 
parution de la presse s. 

On n'enregistre pas ce malin de sor- ! TréfiiM-iM et 
ties nouvelles dansles différentes usl. r 

nés. Les délégués, suivant les instructions 

s'est passé au son du jazs et de l'accor
déon. 

A REIMS 
Reims, 5. — Un mouvement de grève 

s'est déclenché ce matin dans les mal
sons d'alimentation A succursales multi
ples : Les c Comptoirs Français ». les 
Etablissements Ooulet-Turpln, les « Eta
blissements Economiques » et les c Docks 
Rémois ». 

4.000 ouvriers ont occupé les ateliers. 
Une seule maison, la Société Rémoise 
d'Alimentation, a donné des garanties A 
son personnel qui n'a pas cessé le tra
vail. 

Avec la Filature Collet et le Peignage 
de Reims qui continuent la grève, le 
nombre des grévistes s'élève A prés de 
8.000 

Deux autres usines de textile se sont 
mises en grève cet après-midi, ce sont 
le Tissage Poulot et la Teinturerie La
val, qui occupent chacune près de 400 
ouvriers. Les usines sont occupées par 
les grévistes. 

On ne signale aucun Incident. 

A ROUEN 
Rouen, 5. — Les grévistes A Rouen et 

dans la banlieue rouennaise sont ac
tuellement au nombre de 7.000 environ 
contre 3.000 hier. 

On annonce, cet après-midi, que les 
usines suivantes ont été occupées : Au 
Trait. Chantiers de la Seine Maritime. 
1.000 ouvriers ; SottevUle : Filatures 
Bertel. 530 ouvriers ; Petlt-QuevÛly : 
Société des Huiles et Pétroles. 125 ou
vriers ; Fermeture Eclair. 300 ouvriers ; 
Pétrole Lille et Bonnlères, 200 ouvriers ; 
Grand-Quevuly : Texaco. 90 ouvriers ; 
Etablissements Linet, 35 ouvriers ; En-
trèprises Rapt et Brice. 110 ouvriers : 
Chouard, 40 ouvriers : Beville-les-Rouen: 
Fonderies Breton. 45 ouvriers ; Amfre-
ville-la-Mi-Voie : Etablissements Male-
tra, 45 ouvriers ; Bonsecours : Etablis
sements Van Leer, 130 ouvriers ; "«'«•>-
nay : Société des Textiles Français, 130 
ouvriers ; Rouen : Filatures Salnt-
Sever, 200 ouvriers. 

AU HAVRE 
Le Havre, 5. — Aux Forges et Chan

tiers de la Méditerranée. SOS ouvriers 
se sont mis en grève en restant sur las 
lieux du travail 

Douze cents ouvriers de l'Usine des 

Une réunion à la Mairie 
A 7 h 30 du matin, une conférence se 

tint A la Mairie de Liévin. en présence 
de MM Deneuville. Lejeune. Joseph Wé
ry. administrateurs du Syndicat des Mi
neurs et Joseph Thlebaut. maire 

M Thlebaut. salua la décision d'action I nés de Liévin et M Roy, ingénieur en 
prise par les ouvriers de la surface, dans I chef a reçu A 11 h. aux grands bureaux, 

vigilants et A tous d'avoir confiance dans 
le Comité de grève. 

Il invita les ouvriers A rester sur le 
carreau et leur promit que leur ravi
taillement serait assure. 

M. Landnau vint confirmer l'appui et 
la solidarité des ouvriers du fond A leurs 
camarades de la surface. 

Enfin. M. Lejeune donna connaissan
ce d'un ordre du jour réclamant la dis
cussion immédiate des revendications et 
de poursuivre la lutte jusqu'A satlsfac-
:ion complète f 

L'entrevue à la Direction 
M. Chavy, directeur générale des Mi-

une délégation de 30 ouvriers conduite 
par MM. Duparcq et Thlebaut et plu
sieurs administrateurs du Syndicat des 
Mineurs. 

Après une discussion qui dura plus de 
quatre heures, la Compagnie accepta de 
ne plus comprendre que quatre catégo
ries chez les ouvriers du jour avec un 
minimum de salaire de 25 A 31 fr. par 
jour, ce qui équivaut A une augmenta
tion de salaires de 1 A 6 fr. 

En ce qui concerne la question du 
paiement de la journée d'hier la Direc
tion après une longue discussion consen
tit A payer la journée aux ouvriers du 
poste du matin s'étant présentés au tra
vail, mais refusa la même faveur aux 
ouvriers de l'après-midi ainsi qu'A ceux 
de la surface. 

A 16 h. les délégués se rendirent dans 
les différents postes pour rendre compte 
aux ouvriers des résultats de l'entrevue. 

A l'unanimité, la grève générale fut 
décidé pour demain matin et une réu
nion de tous les ouvriers s'est tenue A 
18 h à l'Hôtel de Ville pour prendre 
toutes les dispositions nécessaires. 

On nous signale dans l'après-midi que 
le travail a été arrêté aux fosses 3. 4 et 
4 bis et que les ouvriers ont occupé les 
carreaux, comme A la fosse N. 1. 

Des dispositions sont prises pour les 
ravitailler, car ils sont rtlipnaé» A y pas
ser la nuit. 

On se demande également si la Cen
trale Electrique de Liévin va suivre le 
mot d'ordre. Dans ce cas les communes 
de Liévin, Avion, Givenchy et Ancres se 
trouveraient privées de courant. 

Dans les autres usines 
de la région de Lens 

Parmi les nouvelles usines qui hier se 
sont mise dans le mouvement de grève. 
11 y a la Verrerie de Wingles qui a cessé 
le travail hier matin 

Les 200 ouvriers occupés A l'usine a 
briquettes de Meurchin se sont égale
ment sols en grève vendredi matin. 

de l'Union des Syndicats, ont pris con
tact avec les patrons de leurs établisse
ments et dans maints d'entre eux les 
discussions sont dejA engagées sur le 
contrat collectif, en particulier aux Usi
nes Citroen. 

La Fédération des Métaux a décidé de 
convoquer un Conseil national extraor
dinaire dimanche prochain A S h 30. 
211, rue Lafayette. 

Dimanche prochain à 14 h. 30 se tien
dra A la Bourse du Travail, le Conseil 
Syndical du Bâtiment. 

Le conflit de l'essence 
Paris, 5. — Une nouvelle conférence 

pour la solution du conflit de l'essence 
est prévue demain """in, au Ministère 
du Travail, A 8 heures. 

Aux usines Renault 
Paris, 5. — A la direction des usines 

Renault, on déclare ce matin que la si
tuation ne s'est pas modifiée depuis la 
veille. 

» Les usines, nous a-ton dit, sont occu
pées dans l'ordre et le calme. Les gré
vistes ont organisé d'eux-mêmes les re
lèves afin de permettre A leurs camara
des, qui en expriment le désir, de ren 
trer chez eux pour prendre leurs repas. 

En ce qui concerne les revendica
tions du personnel ouvrier, 11 convient, 
de part et d'autre, d'attendre les décla
rations de M le Président du Conseil 
Le conflit semble nous dépasser. Il ap
partient au gouveroemsn/ de résoudre le 
grave problème qui se pose ». 

Le travail reprend dans certains 
établissements de Seine-et-Oise... 
Versailles, 5. — Un arrangement est 

Intervenu ce matin A la Société lyonnai
se des eaux et du gaz de Rueii, et le 
travail a repris dans la matinée norma
lement. 

D'autre part la grève est terminée A 
l'usine Pathé A Chatou qui occupe 900 
ouvriers. 

A Bezons, la grève a également cessé 
A la société des ascenseurs Baufifre. ain
si qu'A la société t Le Jouet français », 
également A Bezons, et A la société « Le 
Bakélite », située dans la même localité. 

... la ftTève est déclenchés 
dans d'autres 

Par contre, de nouvelles grèves ont 
éclaté A Versailles, dans la Carrosserie 
des pompos funèbres qui occupe 50 ou
vriers. 

A Vlry-ChAtillon. A U Société des 
Caoutchouc Manufacturés (110). 

A Rueil. A l'entreprise de charbonna
ge Dommage (40). 

A GargenvlUe. A la Société c La Céra
mique française » (180) ; A l'usine du 
Gré Blanc (88). 

A Mantes, dans une usine de stores 
(180) 

A Vllleneuve-le-Roir, A la société du 
pétrole (30). 

A Athis-Mons. dans l'usine de la pote
rie Plé (40). 

A Juvlsy-sur-Orge, A la Société des ci
ments armés (20). 

Essonne*, A l'entreprise de Couver
ture (250). 

La fête de nuit, qui devait avoir lieu 
dimanche prochain 7 Juin au bassin de 
Neptune, dans le Parc de Versailles, en 
raison des événements actuels, a ete sup
primée et sera remise A une date ulté
rieure. 

Depuis ce matin, 7 heures, le service 
a repris normalement aux Usines A Oas 
de Nanterre, qui assurent la consomma
tion du gaz pour 30 communes environ. 

EN PROVINCE 

Le mouvement s'étend dans l'Oise 
Creil, 5. — 

l'Oise. 
La grève s'étend dans 

Voici la liste des usines qui sont 
atteintes, en dehors de celles déjà 
signalées : 

A Pont-Sainte-Maxence : Soudure au
togène française, 360 ouvriers. 

A Creil : Forges et Tréfilerles, 340 
ouvriers : Clouterie Veuve Rivlerre, 153 
ouvriers ; Dayde. travaux en fer, 450 
ouvriers : Société industrielle de chau
dronnerie. 30 ouvriers. 

A Montatalre : Fonderie Grande et 
Marinoni, presse A imprimer, 600 ou
vriers. 

A Nogent-sur-Olsf : Fonderie Mon-
tupet, 312 ouvriers. 

Les ouvriers sont partout calmes ; ils 
gardent les usines et ceux qui ont besoin 
de sortir pour le ravitaillement sont 
munis de bons de sortie. A la Clouterie 
Risyerre. notamment, le personnel a 
installé un jazz et l'après-midi d'hier I dicata ouvriers. 

sont mis en grève et occupent l'usine. 
A Gruche-le-Valasse, 300 ouvriers des 

Filatures Forthomme-Alleauma se sont 
également mis en grève, et 160 d'entre 
eux occupent la filature. 

A NAfcTTES 
Nantes. 6. — Le mouvement de alAm 

a gagné, a Nantes, la Fabrique de 
Chaussures Lemoine Frères, qui occupe 
150 hommes et femmes. 

Comme A l'Usine des BatignoUes. la 
fabrique est occupée par les grévistes. 
Le cahier de revendications porte sur 
l'augmentation des salaires et sur l*aj> 
plication de la semaine de 40 heures. 

On signale une certaine effervescenos 
dans le personnel ouvrier et employé 
des Chantiers Nantais de Constructions 
Navales, des Ctiantiers de Bretagrui et 
des Chantiers de la Loire. 

Des réunions auront lieu cet »uès 
midi, et il est fort A craindre que le 
mouvement soit aussitôt déclenche B y 
aura alors environ 1.500 grévistes. 

A BORDEAUX 
Bordeaux, 5. — Les 700 ouvriers de sa 

Société Aéronautique du Sud-Ouest, A 
Bordeaux, se sont mis en grève et oeosv 
peot les ateliers. 

On ne signale aucun incident. 

A MARSEILLE 
Marseille. 5 — Aux Aciéries du Mord» 

118, boulevard Rabateau. les 700 ouvriers 
ont déposé un cahier de revendications. 
et font la grève des bras croisés. Cela 
porte A cinq les usines marselilalsss 
occupées. 

Aux Chantiers Navals de la 
l'occupation continue. 

DANS L'AUDE ET L'HÉRAULT 
Montpellier, 5. — Plus de 300 ouvriers, 

travaillant A la réfection des voies fer
rées Paris-Orléans-Mdi, de Narbonne a 
Béziers. ont cessé le travail A la suite 
du refus du directeur de l'entreprise 
d'accepter leurs revendications. 

Pour le même motif, 200 ouvriers des 
carrières de Lezignan-la-Cèbe ont égale
ment voté la grève. 

A VIERZON 
Bourges. 5. — A Vlerzon, les ouvriers 

de la Fabrique de Porcelaine Clrot. Bru
net et Cle viennent de se mettre en grè
ve. Les ouvriers avalent fait parvenir à 
la direction un cahier de revendications 
demandant la suppression des réduc
tions antérieures de salaires, la recon
naissance du droit syndical et la sup
pression des heures supplémentaires. 

La direction répondit par un refus 
basé sur le fait que par suite de la con
currence étrangère, il était împosssble 
d'augmenter les prix de revient 

A MONTLUÇON 
Moulins. 6. — Les ouvriers des Usines 

Dunlop. à MontJuçon, au nombre de 
2.500. sont en grève depuis ce matin. 
Les grévistes occupent l'usina. 

A NICE 
Nice, 5. — Les dockers du port d* 

Nice n'ont pas pris le travail ce matin. 
A plusieurs reprises déjA depuis 6 mois, 
mes membres de ce syndicat avalent 
esquisse des mouvements de grève. 

On ne signale aucun Incident. 

PAS DE GRÈVE DANS LES P.T.T. 
Paris. 5. — La Fédération Nationale 

des Travailleurs des P.T.T. communi
que une note dans laquelle, tout en 
affirmant sa solidarité la plus étroite 
avec les travailleurs en lutte, elle opposa/ 
un démenti catégorique aux informa* 
tions annonçant une grève générale 
des P.T.T. dans les 48 heures. 

UNE CONFÉRENCE 
CHEZ M. LÉON BLUM 

M. SalentTO s'est entretenu 
avec les délégués ouvriers 

Paris. 5. — Avant le Conseil de cabi
net, une conférence a réuni A 18 h-, au 
domicile de M. Léon Blum. quai Bour
bon, le président du Conseil le ministre 
de l'Intérieur et le ministre du Travail 
en vue d'examiner la situation créée par 
le mouvement gréviste. 

M. Salengro a rendu compte de l'en
trevue qu'il avait eue. A la fm de la 
-natinée. avec les délégués de la C.O.T. 
A l'issue de la délibération gouverne
mentale. M. Salengro s'est entretenu d* 
nouveau avec les représentants des syn-


